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Les v► érce t cl; d dAvra par des Trayais lieurs immigrés 

Depuis plusieurs moispdans toute la France,des milliers de travailleurs 
immigrés luttent pour obtenir leur carte de travail.Aux multiples actions que nous 
ions menées e les instances exécutives de la circulaire Fontanes n'ont sourni que 
os solutions inadaptées à notre situation de travailleur.Nous ne sommes pas des 

-as sociaux attendant des mesures numanitaires,nous sommes des ouvriers exigeant le 
,respect ' leur droit. 

A Paris t un millier d'entre nous ont constitué des dossiers avec le Comité 
de Défense de la Vie et des Droits des Travailleurs Immigrés et ses avocats;ceci 
n - .ast qu'un exemple,à travers toute la France de semblables dossiers sont quotidien 
-nement établis. 

Nous avons eu des patrons disposés à nous embaucher t mais à cause de votre 
circulaire etreellin-Fontanet,nous n'avons pu régulariser notre situation. 

Nous en appelons à votre autorité,i0onsieur le lidinistre l pour que l'on donne 
enfin satisfaction à nos revendications légitimes qui sont : 

I) LA CARTE DE TRAVAIL DES L'RUBAUCHE - 2) L'abrogation 
de la circulaire i4arcel- 

lin-Fontanet,c'est à dire la régularisauion immédiate de tous les travailleurs im- 
migrés actuellement en France - 3) pas de papiers provisoires - 4)un logement dé- 
cent que l'on puisse payer,qu'un logement insuffisant n'entraîne pas l'expulsion- 
') que toutes les décisions de la P éfecuuse à notre encontre soient motivées et 
qu'il y ait un recours judiciaire - 6) libre circulation sur tout le territoire - 
7) que les textes administratifs soient rédigés dans la landue d'origine. 

A SAINT-IiiTI2U1U,à iWNTREUIL , à LILLE depuis le 12 mars,plusieurs d'entre 
nous font la grève de la faim pour obtenir satisfaction sur ces points;2 déjà sont 
hospitalisés.Faut-il que l'on meure pour que les travailleurs immigrés se voient 
accorder les droits élémentaires dont chaque ouvrier doit jouir. 

Nous ne pouvons_glus attendre.Nous sommes déterminés à poursuivre et à in- 
. 

tensifier notre lutte jusqu'à la satisfaction totale d nos revendications et,à, cet 
egara,uous ne pouvons accepter un délai excédant 1, jours. 
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-Je travaille sans fiche de paie 10/11 heures par jour comme maçon, 

le patron, a fait deux contrats refusés; le 

il me donne des accomptest.200, 500F. J'ai 

patron n'a jamais payé, 

jamais eu mon salaire. 

Puis un ouvrier tunisien sans papiers a eu un accident dans le chan- 
tier s  On a été mis à la porte le 24 novembre 72." 

"Je n'ai aucune garantie et je peux être arrêté par la police A 

'importe quel moment. Je suis obligé de vivre dans la clandestinité 

Je ne connais de Paris que ma chambre à l'hôtel et le boulot; c'est 

le seul moyen d'échapper au contrôle de la police. Cela fait deux 

ans que je suis dans cette situation. La police m'arrgte le 25 août 

72 vers 8 heures du matin pour contr8le d'identité. J'ai subi 11,n 

interrogatoire. Après quoi on m'a donné un avis de quitter le ter- 
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ritoire français du 25 août jusqu'au 4 septembre. 

la cari'e de travail dès l'embaucUe,Ce 
que nous avons obtenu grâce à notre lutte 
est important : les grévistes de la iaim 
ont obtenu un contrat de travail et une 
carte de séjbur d'un an, 
Nous r  n  LES SANS PAPIERS u t  

une carte de séjour provisoire de 3 mois 
en attendant de régulariser notre siuua- 
tion,Ce sont de petites victoires , c'est 
vrai mais elles sont importantes parce- 
qu'elles ont fait reculer le _Ministère:il 
a accepté d'accorder ce qu t  il a retusé. 
Mais aussi parce que cela a. permis d'av-oi 
le moral de continue.. 

nous avons 

Ce sont des frères qui parlent de leur vie 
ici en France ; nous sommes des milliers 
dans la m'élue situation : exploités , humi- 
liés sans aucun droit.Uous , "les sans pa- 
piersn , c'est autour des frères qui ont 
fait la grève de la faim qu'on s'est re- 
groupé e  tous on avait la marne idée : régu 
-lariser notre situation a  et là, 	nous 
avons compris qu'on devait se baLtre pour 
faire reconnaitre nos droitsQuelques 
dizaines $ puis des centaines , aujourd' 
hui nous sommes plus d'un millier , unis, 
décidés à nous battre jusou'au bout pour 
obtenir l'annulation de la circu],aire 
rontanet-mrcellin et pour l'obtention de sui t e, -iet 6.3 
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Nue bus nos droits e Notre Castle 
Les graves 

de la faim ont commencé au .ois d'octobre,quand les 
expulsions sont devenues 

 Le grèves de la taii ont co:liencé pour pro- 

m ieuses ec que des millierc 
tester et pour déiendre notre droit de plus en plus no b' 

de travailleurs 
etaient traités comue des 	

une jr.,;ve de la iail a comiencé à Valence :1 la 
:claves, qu'ils net_ouvaient ni travail,*ef-: fin de décem:re 72;elle a été victorieuse ( 
Cement et cela parce que la circulaire 1.0--t 

	
calte de séjour). 

°a:, cela deJ crive de la faim ont commencé un peu 
( contrats de travail , 	 .i,près 

vient réglemetiter la vie des travailleurs 
 grés 	 Lyrout sur le territoire irançais.,1 Paris $ le , divisant les ouvriers tram  - • 	- 	-17 février ,j ouvriers ont commencé une grève de grés, 	 .n..jais et 27 

ter I T 	 la faim pour le droit au séjo:Ir ec '.jt la carte 
de travail. 
,près 5 autres travailleurs o_it décidé de la 
taire et le 21 février, II autres ont commencé 
une grève de la faim potin-% soutenir leurs cama- 
rades et pour leurs propres droits. 
• Toulouse : 65 ouvriers.:, Ljon : 	Nice :II. 

: IO . et actuelleent 	autres à _:ar- 
seille. 	rue Sainta:aur ). Paris , 1000 ouvrie 
se sont regroupés parcequ'ils sont 'dans la même 
situation. 
Après ceute lutte , les camarades grévistes ont 
obtenu une carte séjour eu un contrat de travail 
et les autres ont obtenu une carte de séjour pro 
-visoire de 5  mois et un contrat de travail à 
remplir. 
4ujourd'nui le problème , c'est le contrat : si 
se Patron ne déchire pas le d_issier , c'est la 
Préfecture 
ilain d' Oeuvre ou la Préfecture qui le refuse . 
Ces luttes ont permis t cous lesouvriers immi- 

la
de s'unir à travers toute la ,:rance dans 

la lutte pour la carte de travail eu l'aoroga-
tio:: de la circulaic IontaAet, 
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1 
discussion de plusieurs heures avec le dir- 
d'irecteur :r Bois; vers la Lin de l'aprs- 
iidi ikar maure lui 7111e,:ninisure du -Gra-,  
vail e nous a répondu par téléphone. 11 nous 
• dit qu'il était le seul responsaole pour 
la crte do travail et ou-il acceptait da 
discuter avec nous,aais 7ias quand on occupit 
oait.,lors apr s uae longue discussion 
entre nous,nous avons décidé d'arrêter 1 1  
occupaulo:1 et de ouitte les burcau::; par- 
ce oue nous avons coDpri que le 7 -nal res- 
ponsjble,  . c' tait la ministre , et qu'il 
fallait qu'on se donne les moyens. pour 
discuter directement avec lui • Nous avons 
quitté les bureaux en chantant'et nous, a- 
vons manifesté jusqu'à Pyrénées dans la :rue 
pour expliquer aux gens ce que nous voulions 
Le 18 mars 	nous nous sommes rasseiolés 

à plus de 1000 immigrés et français dans 
une réunion de travail ), la i.lUtualité à Pa- 
ris pour discuter ensemble de ce qu'il fal- 
lait faire pour spobilisor plus de gens , et 
surtout les travailleurs français , et avan 
-cer dans la lut -Ce.Nous avons déCidé que 
pour tout le monde , il fallait avoir des 
cartes ; pour cela il faut être dans tous 
les quartiers et y travailler régulf2rement 
tout en continuant 	aotiolsièt en pre- 
nant des initiatives pour unir le mouveleJt 
dans toute la .irance. 
C'est pourquoi nous avons décidé de manie 

fesuer le samedi 51 mars et de faire un 
meeting naional le I er avril. 

,44iast 

fiais pour coJtinuer,pour annuler lacircu- 
laire,pour obtenir la cane de travail, 
seule notre lutte contre les responsaoles 
de notre situation,va rallier à nous nos 
autres frères imligrés,les travailleurs 
français et la jeunesse. 
Tous ensemole,nous les obligerons à recon- 
naitre nos droits. 

Pour mobiliser tous nos frères travailleurs 
ilijrs H; français nous so.:es all(s par 
groupes aux Tor tes des usines i-onault, 
ChauscoÀ, eitroen parceo.ue -Iêne los tra- 
vailleurs oJi ont des pav)iers soi.t touchés 
par la i;ii .culaire :arcellin-Pontanet. 
_Tous soy -Ies fiés devant les entreprises 
de nettoyage : 	nous le savons,tous las 
travailleurs iimigrés travaillent au noir. 

Nous avons aussi expliqué 
notre lutte aux 

lycéens et aux étudialits quise batteàt. 

eux aussi,nous avons été à leurs réunions, 
nous avons pardcipé à leurs manifestations 
r;n même temps nous avons continué à al- 

ler en délégations à la Direction Régiona- 
-le du cravail et de. la Main d'Oeuvre,ain 
-si 	la Préfecture. 
Nous avons fuit une conierence de . presse 

oû nous avons exposé nos proplemes.Pnis le 
46 i/ars,nous avons occupe a plus de 150 
travailleurs immigrés,avec des français 
la direction de la main d'oeuvrepaprès une 
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La cisculii 	pa_ •ontanet , ancien 
ministre du Travail ,entrée en application 
le 15 septembre 7: , reclemente l'immigra- 
tion en France.Elle contredit la loi de1946 
qui reconnaît à tous les travailleurs le 
droit à la carte de travail : ELL2 EST 
ILLEGALE. 

En plus,si notre salaire est jugé insuffi- 
sant,ce ne sont pas les patrons qui se- 
ront poursuivis en justice,et noas,les 
ouvriers,la police nous refusera les pan 
piers : LA CARTE DE TRAVAIL ET LA CARTE 
DE SEJOUR,parce que les parons nous 
payent tal.BRAVO POUR LA JUStICE DES PA- 
iRONS. 

Ce qu'ils veulent,c'est nous ATTACHER 
C0i.J.Lr„ DEJ bSCLAVES aux patrons, nous 
surveiller par la police,eu quand ils n' 
onu plus oesoin de nous, un simple coup de 
pied eu nous revoila cnez nous,au pays. 

Nous, ce que nous voulons,c'esu vivre com- 
me des r1'RES HUL:11.INS,NOUS REFUSONS L'ES- 
Clu-IVAGE. 
notre devoir e c'est d'expliquer,discuter 
avec nos irères,nos amis,dans les calés, 
les usines,dans la rue pour grouper tou- 
tes nos forces et continuer la lutte. 

qu'ils veulenu.ç'esu nous encnainel  
un meure  tatron : dans la circulaire 

Fontanet,désormais, la car& de séjour et 
la case du; travail sont lices, ellesson 
délivrées par la Préfecture de rolico. 

ILS VEULENT SOUS COHTROLER 

I)DANS NOTRE kIETIER : pour la qualificatior 
on ne peutt, exercer qu'un seul mémier,ins- 
crit sur la, carte de travail et la carui 
de séjour.Le pairon ne peut nous emuauch_ecr 
que pour exercer ce r2étier et il esu pres- 
que impossiole de changer de métier sur 
la cars de travail. 

A Citroen,on eLlbauche 1000 travailleurs, 
6,mois apr'38,6100 sont licenciés et la mir 
ection embaucne 600 autres qui,‘ mois 
plus bard seront à leur tour licenciés. 
La uolice peut refuser de renouveler 
leurs cartes de séjous,mé -nu s'ils sont) 
venus par l'intermédiaire de L'OilI. 
Ce qu'ils veulent,c'esu une main d'oeuvre 
docile,renouvelablex tous les 6 ou 12 
mois. 
ILS VEULE MT NOUS EMPECHER DE REVEND> 

-QUER. DE LUTTRR. ILS VEULENT NOUS DI- 

VISER.. 

2) DeNJ NOS LOGLLIINiS : désoraais,le 
logement. fesa partie du con -Grau de urav il 
l'employeur doit l'assurer et•pour une durÉ 
égalt, 	celle du contrat de travail.I1 
dois eusse dans des "conditions décentes e 
) un prix normal" cela n'est pas clair. 
Nous vivons tous dans dus conditions mi- 
séraoles eu si l'on weuu cuanser de pauron 
ey que par nasard on trouve un employeur, 
notre logemenu est sunprimé et nous nous 
retrouvons dans la ruu.Et c'est la police 
lui va contrôler nos logem nus. 

3) NOS jE:TRE3S : Pour pouvoir travailler 
en r)gle,le travailleur devra pass r par 
1 1 0:I dans son pays d'origine.La durée 
de son séjour en xrance,i1 l'ignore e le tra- 
vailleur qui rentre corna touriste en _cran 
ce se versa refuser toute régularisation 
de sr). situation. 

OUI FRERINOUS COTINUEROliS LA LUI- TE 
DAUS TOUTE Là FRANCE,LAIN DANS LA iejAIN, 
ET !TOUS JURONS QUE NOUS IRONS JUSQU'AU 
jOilk POUR ABOLIR TOUTS LES LOIS .e)U1 
NOUS ELPECHENL D'ETR2 

POUR NOUS, CEIA VEUT DIRE, PERDRE LES MUAI 
D'ANCIEUNETE,NOUS ECRASEE DEVANT TOUTtS 
LES LOIS DU PATRON ET RESTER. DANS ' AN- 
GOISSE,L'AUGOISSE 	DENAIN : SOMMES 
NOUS SORS DE TROUVER UN EMPLOI ,NOURRI 
1103 GOSSES,INVOYER. DE VRAGEW2 AU PAYS 
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Les allocations de chomage,on ne les toue 
cgera pas,alors même qu'on paye nos co- 
tisations quand on trélvaille.Eu si on es 
en cnornage t cela veut dire qu'on est dans 
une simuation irrefullere. 

_Le SUAIR2 c'est le patron qui le fixe.La 

loi dit que le salaire de l'immigré pourun 

même pose de travail doit être égal à 
celui d'un travailleur français. 
Or,les piçkcrons s'en moquent et trouvent 
Un moyen pour nous payer un salaire -Lias, 
pour mieux nous diviser. 



• 

,  

ejeeei talietleejell" Ige(134.1 tieggia" 
« ‘\)jr.. 	eY., `I\ \ .•;ele' G>e6  ‘ \iee --j.\--.3 e)1.9. e</e ..›.3  \lee■e" ■•■e..;61;"'3‘3 	3j112" e\  e-ek5% . 	. 	 . 	 • • 	 • • . _ . 9  e• 	. 	 • 

fl,,..,y1. cpsai-à e...s, iSt21,\ we ,.._)\›. .›.... c.),.... 3  ,1‘ .i„,1\„.„ )  .4;? :,s- 

- c. 	\ 46à1.1. 	_3 	ô ‘>-&\mutà---1 _))4-->•ub::*»....-e c)\-:# J \--e4.»4›_..e_.) ci. 	3  

'\) \le).  • (Se , \e133 . ()Y. \ fle*e.:O \:e.  <7;n4  +,..«))." " 42.)CLY: b•%••" <3\. ‹...e.e.  . * %Mb C..›U*  * L? il. 3 (..;,3  ._!àbà_.)\• •• 	... 	.• 

.. 	. 	 .. 	. • 	. 	. . 

,..Ne e e.... -e ‘ -- -1.3.-e*  i .. &??"-'-eb c>,c) t:lj".n«ll4:■.11 	e"à  ■;•:,à; ■ • LellAie‘ 	e  . ...;>6%\  LYS 	‘là1 eè\%' • . 	 b 	 • • 

ge‘IS.\11 e)at e) ' i  ç ›?:\ile 	 e‘  Me ..› \J ,  10 o o ..3 C.."5\reb 3N ç se:, .4.).s. 	_.„ . ..»,,_..)\„ t‘ r  
. •  

At-ir k :› 61. ce)4-; 6  u• ) 	, -  %;:à111. 4_ j Ç-‘* ' .' 	\ t5-e 	'.) ç*- 	e-) 4.eeà\ 0  "" ..(aie l) . 

tu.:;e5 .c:›11):...,\:.;.1\ .. \,,,.. j>,;,,a or.:;_\ \:à c::)>.% çb.,›..  e.e. '..> tb j 	,-Sel\ 1r. 4 	e.. \  C:::) .e  ....›.....›‘...) Ir....:\e 'eS"\*  \ ‘"31%■11° .+ . 	. 	 6 • 	 • 	 .43 	• 	• f 

	

t))e\‘ 3  «. C**.edàlS L‘‘  .'e::%kee 3S 	 -e _.3.. 	ç'‘   . 
	. 

•• 	 • • .• ‘. 

41.1- 6.:;>:cJiceelee:\e'ev,ie. .. `-' e  • f‘eis.  ‘ ' e'\; \,,t,t :s-e:b.e:,Le\\\ Lt?.4  -se.t)1\Ce›.' ep.  c. sCie\t 4t,tcb 7eL41‘_;3  •• 	• . 

L)) ‹ 	tzNeN*--,j ---. 	 ., -6-, ‘_..›) )  e" C's- 	̀.. -).-) 'e"`1:11 -3 j-':-ei  `'''''''' ` -1  -̀"**-4 '''S' ‘ee..‘  ‘ •••., 	. 	.1, 	 .%.)g 

\41,11,;,, (:).., ‘›e \ ,: e_4,.> ,:. ,e 	›t.M
. \ 4•>,)-1,>  5..\**  .3 ,)`..\ a53 	(...5 c..;,e 	.)‘ =.--e- --- 	-.,,3i. 

•• 	 . 
. 

,s\p,, 34 elele (.;.Dt. (3\3,J,  .e\st› -es :›c--..(;,›, • (..._., 	L..›,)--r. 	._>\:.p \ .....tx.;A;..,..- +., \ ,._) ■:)...;, • :\ rO\j‘‘ LILM 

>2P \
: )jb 
	 .!e\3 	‘'j  te;aile 	° 	 ':elle ‘ije:1 e:› .e 	1\  4= › k 

.)..)e.:,..).,yeem»()S" (:).„.S.J.- t,Sà.s• 	:-> 	• .42% ç ... a• , ?....\&»6‘ 3 \.e...) ,;;» ci: ‘>,..tb c,.e \*A;..›f• 	r...,;:), 

. \.;i;...„ c)ç1/4.-s- c_›.,_;1/4. L,\ ,‘.4‘ c...w...% ;,..).). .,..,, \, ,:, ,„D,-, 

IM.P0., Paris-10e. 



WVIF-4 7-000  
te-euvstse 	tP0 - 

J 
cru., bizi.,) 	 ts. .c(314tr 

‘ete 	Lei I L3c:it Pt--e-  

3 

	■•• 

0.besoe93 ...).D ee 

deu►  v9 3  c;-3.)- 	 G›._›x.e&; 

• 

• 

limuumogi 11 4IP 

dmirowlear Li4 Cie 
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